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La droite fourbit ses armes

Le «Rapport de Pury» a certes une année d'âge. La réponse que lui fit
immédiatement l'Union syndicale suisse (USS) lui est quasi contemporaine. Vieilleries

donc? Que non! D'une part - et c'est là l'argument mineur, la réponse
de l'USS fut trop instantanée pour pouvoir être publiée dans son intégralité
en français. D'autre part, ce rapport est appelé à s'affiner (ce qui n'est pas si
difficilement imaginable, au vu des critiques syndicales ci-après) et il est d'ores
et déjà à l'origine d'interventions tant parlementaires que de droite.
Inutile d'entrer ici en matière sur ces dernières qui ne sont, en vérité, que des

avatars (ou extraits très choisis, sous l'angle idéologique; cf. aussi ci-après)
dudit rapport. Inutile en effet, de décrire ces quatre motions, parce qu'elles
n'ont fait que commencer leur parcours parlementaire.
Par ailleurs, le Conseil fédéral vient de rendre public un premier train de
réformes dit de «revitalisation» de notre économie, et couplé à des projets de

politique d'intégration. Si, à ce dernier sujet, la transformation d'Eurolex
(c'est-à-dire les mesures d'adaptations légales déjà prises en vue d'une
éventuelle adhésion à l'Espace économique européen, mais que le rejet de celui-
ci a rendues caduques) en un futur Swisslex mérite la mention «suffisant»,
sans oublier que le Parlement aura le dernier mot, le programme de régénération

économique qui nous est proposé n'apporte pas de réponse à l'actuelle
crise et au chômage. Négligeant les problèmes urgents, il n'offre que de

timides réponses aux problèmes de... demain.
Mais alors, si les choses vont actuellement si vite, pourquoi s'attarder à un
(peut-être «premier») «Rapport de Pury»? Si une seule réponse devait être
donnée à cette question, nous nous contenterions de la suivante: ce rapport
fournit des munitions à une offensive de la droite politique qui, dans notre

pays, ne semble avoir d'horizon que «reaganien». Son mot d'ordre: déréglementer

tous azimuts. Sa morale (?): se servir de la crise en cours. A cet égard,
le «Rapport de Pury» risque, tristement, l'épithète de pionnier, d'un point de

vue de droite, s'entend. fq
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